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ILS SONT
ETRANGES, CES
HUMAINS..,

TRES FRAGILES

il OH, OUI! TROP
FRAGILES!

EH, STEP!
TON AMI HUMAIN
SE REVEILLE!

ALORS, JEUNE
PAUL ? TU VAS
MIEUX ?

QUE S'EST-IL
PASSE ? QUEST-CE
QUE JE FAIS ICI?

NOUS ETIONS = ‘ >
DANS LE VAISSEAU DES LE VAISSEAU DES..

MAIS OUI ! NOUS AVONS
EXTRATERRESTRES, TU NE TE
SOUVIENS PAS ? NOUS AVONS ETE EMPORTES PAR CE

DISCUTE AVEC EUX, ET RAYON LUMINEUX !

A LA FIN TU TES
EVANOUIL




NOUS ETIONS DANS UNE
GRANDE PIECE TOUTE BLANCHE ET UN

- \ ~. REPRESENTANT DE LEUR PEUPLE
p /M X\ € 7 /AN EST VENU NOUS PARLER..

MAIS.. ET
APRES ? QUE
S'ESTIL PASSE ?
JE NE ME
SOUVIENS
DE RIEN!

JAl TOUT
OQUBLIE! CE NEST
PAS POSSIBLE!

' ’ < EH OUI, MAIS ON
ET QUEST-CE QUIL A DIT? - PEUT DIRE QUE CA A

POURQUOI NOUS ONT-ILS AMENES - :
DANS LEUR VAISSEAU ? / ETE UN HEUREUX
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ILS NOUS ONT -
AMENES PARCE QUE NOUS,
LES STEPANERKS, LEUR AVONS
DEMANDE, NOUS LES AVONS
APPELES AVEC NOTRE ANTENNE.
NOUS VOULIONS LEUR PARLER.
TA PRESENCE A ETE ACCIDEN-
TELLE. TU N'ETAIS PAS
CENSE ETRE LA

AH, C'EST VRAIMENT N~ ILS ONT COMMENCE PAR AFFIRMER

DOMMAGE QUE TU NE QU'ILS ALLAIENT FAIRE EN SORTE QUE LES
TE EM'ESHEE' HUMAINS QUITTENT LA PLANETE, QUILS N'ETAIENT
DE RIEN.. PAS DU TOUT CONTENTS DE LA FACON DONT
LES HUMAINS SE COMPORTAIENT..
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LES HUMAINS VIENNENT DYARRIVER ET ILS
SONT DEJA EN TRAIN DE PROVOQUER DES
DEGATS PRESQUE IRREVERSIBLES DANS LE
MILIEU NATUREL. LEUR EXPLORATION INTEN-
SIVE DES PERLES VA PROVOQUER LEUR Dis-
PARITION EN QUELQUES ANNEES ET, AVEC
ELLES, CELLE D'UNE SERIE D'ANIMAUX QUI 2 AVONS DONNE
DEPENDENT DES ALGUES POUR SURVIVRE. EH:SGUE AUX HLJE&IFE, éﬂEﬁup

PERMETTANT DE COLONISER
CETTE PLANETE. MAIS ILS
N'ONT PAS SU LA SAISIR.
ILS DEVRONT PARTIR.
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MONSIEUR ! PUIS-
JE PARLER ? JE SUIS
UN HUMAIN,

JE NE PEUX PAS CROIRE
QUE JAIE EU LE COURAGE DE
FAIRE CA. JE N'Al JAMAIS PARLE
EN PUBLIC, MOI!

AH BON? ET POURQUOI
¢A? PARLER EN PUBLIC OU
EN PRIVE C'EST LA MEME

CHOSE, NON?

' TU AS COMMENCE
Y/ PAR EXPLIQUER QUE LES
HUMAINS SONT DIFFERENTS
LES UNS DES AUTRES ET
QUE BEAUCOUP D'ENTRE EUX
N'ETAIENT PAS D'ACCORD
EUX NON PLUS AVEC LA FACON

DONT LA PLANETE ‘

EST EXPLOITEE.

TU AS CONTINUE EN
MONTRANT LES QUALITES DES
HUMAINS, DANS UN TON TRES ENFLAM-
ME, LYRIQUE MEME. MES CONGENERES
ET MOI ETIONS TRES IMPRESSIONNES,
ET TU AS FINI PAR UN COUP
DE MAITRE..

DONNEZ-MOI UN TEMPS, DISONS
UN MOIs, POUR QUE JE PUISSE PARLER
AVEC LE GOUVERNEMENT LEUR MONTRER
LES ERREURS COMMISES ET LA NECESSITE
DE LES CORRIGER. JE SUIS SOR QUE JE
SAURAI LES CONVAINCRE ! DONNEZ-
MOI UN MOIs!




